
Le 8 janvier 2015 -    Paris et le rejet de l’extrémisme religieux violent
 
Religions pour la Paix s’attriste profondément de l’attentat de Paris. Rien ne 
justifie cet acte de violence. Il déforme gravement le message de l’Islam. Il 
frappe douloureusement tous les croyants sincères. Nous prenons note avec 
appréciation  de  la  déclaration  du  Conseil  européen  des  Responsables 
religieux.
 
Nous qui formons le plus vaste ensemble multi-religieux, sommes unis dans 
le rejet catégorique de l’extrémisme religieux violent utilisé pour justifier le 
terrorisme ou toute  autre  forme de violence au nom de la  religion.  Cette 
idéologie est erronée, car ce que chaque religion dit d’abord c’est la paix, non 
la violence. L’attentat  de Paris est  un attentat  contre l’humanité entière.  Il 
avilit  une  grande  tradition  religieuse  considérée  comme  sainte  par  1 600 
millions  d’êtres  humains.  Il  nous  fait  tous  nous  sentir  vulnérables  et  en 
manque de sécurité. Nos différentes traditions religieuses nous appellent à 
être unis dans la solidarité avec la dignité, la vulnérabilité et le bien-être de 
« l’autre »  dans toute la  force de nos enseignements  spirituels  et  moraux 
respectifs.
 
Nous acceptons la  responsabilité  spéciale  qui  nous incombe en  tant  que 
responsables  religieux  de  rejeter,  de  condamner  et  de  combattre 
l’extrémisme religieux violent.  Nous nous sentons engagés à mobiliser les 
immenses  ressources  de  nos  traditions  religieuses  respectives  pour  agir 
ensemble en vue d’aider à le surmonter. Faisant suite à la déclaration d’Abu 
Dhabi publiée conjointement par Religions pour la paix et par le Forum pour 
la paix dans les sociétés musulmanes, qui condamne catégoriquement toutes 
les  formes de  l’extrémisme religieux  violent,  nous  avons  adopté  un  plan 
d’action des  religions  et  des parties  prenantes  diverses  pour  s’opposer  à 
 l’extrémisme  religieux  violent.  La  coopération  des  gouvernements,  des 
communautés  de  croyants,  des  organismes  internationaux  et  des  autres 
acteurs  de  la  société  civile  permettra  non  seulement  de  combattre 
l’extrémisme religieux violent, mais encore de promouvoir un bien commun 
qui fasse honneur à la dignité humaine et favorise l’épanouissement de la 
famille mondiale.
 
Dr. William F. Vendley,
Secrétaire général,



Religions pour la Paix


